
LÀ CHAMBRE A FIXÉ 
SON ORDRE DU JOUR 
M. F ernaxvd BOTJÏSSOB a proaoncé 

m iiacomn de rentré* 
Ut séance est ouverte a 15 û. 40. sous 

la présidence de ML Pernand Bonheon. 
D» nombreux députes présents au dé
but de la séance, se lèvent pour saluer 

. leur président de retour au fauteuil La 
Chambre fait silence pour entendre l'al-
suution du président de la flhssihre 

Celui-ci fait un vif éloge de Gambette, 
d m en «lent de célébrer 1* cloquante-
neire de la mort, puis il ajout* : 

s NOtr* doyen, M G r i — w . que Je 
veux saluer ici en l'assurant de l'affec
tueux respect de l'assemblée, notre doyen 
qui reste le témoin exact et sur dîme 
époque que nous n'avons pas connue 
nous-mêmes, pourrait porter témoignage 
que la politique qu'il n'a cessé de eess-
battre en adversaire loyal, n'a dû son 
triomphe rapide, éclatant, qu» l'action 
personnelle de Oambetta >. 

Puis, après avoir rappelé l'ceuvr*.de 
Oambetta, M Fernand nmilsssii montre 
la nécessité de voter le budget et d'ap
porter des solutions claires et rapides 
aux problèmes dn présent. 

Des applaudissements unanlaes et 
longuement répétés accueillent la péro
raison. 

Le président fait connaître les propo
sitions de la conférence des présidents 
pour la fixation de l'ordre du jour. 

l a fixation de l'ordre da jour 
Ces propositions ont été adoptées, *-in-

at, la Chambre a décidé de consacrer des 
sfarrrn exceptionnelles de la matinée. 
aujourd'hui et mardi prochain, à la dis
cussion du rapport de M Auge sur le 
projet relatif aux baux A ferme et de 
JUitlli en délibération aux séances de 
rapirès-midi, A partir d'aujourd'hui, le 
projet de loi relatif à l'amnistie. 

D e a décidé, en outre, d'inscrire en 
tête de l'ordre du jour de jeudi matin, 
la vérification de certaines opérations 
électorales. 

l/bcendie de 1' « Atlantique » 
Le président fait connaître les deman

da* d'interpellations qui lui sont parve
nues, 

M. Bené Richard, député des Deux-
Sèvres, demande que l'on fixe au ven
dredi 30 Janvier la discussion des lnter-
P*B*UOTIS sur l'incendie de < L'Atian-

il. Léon Meyer. ministre de la Marine* 
marchande, accepte cette date. Il en est 
ainsi ordonné, après une intervention de 
ai. Philibert Basses. 

La séance est levée à 16 h. 06 ; séan
ce* ce matin * 9 h. M (baux ruraux) et 
cet après-midi (amnistie). 

LE SÉNAT A ÉLU 
SON BUREAU 

M. Jeaaaeaey fat réélu préside»! 
par 254 rmx in . 260 roUats 

M. Damecaw, président d'âge, ouvre la 
séance à 15 h. 06. L'ordre du jour appelle 
le scrutin à la tribune pour l'élection du 
président et da» miatre vice-orésidents 

LE VOYAGE 
DE L'ARC-EHCIEL" 

«MIT* e* CA PREMIÈRE PAOII 

Ce n'est point un raid que nous vou
lons faire, mais seulement un essai de 
liaison postale pratique rranco-Amérl-
qvj* da Sud. par étapes. Nous comptons 
de Saint-Louis du asnegai. des que l'au-
>ieau non nous sers donne*, gagner en
suite Hâtai, le Brésil. 1 Argentine. 
. • Bn Amérique du Sud. nous voulons 
••entrer les ailes française* dans les Bé-
pafcUque* latine* ou on risque de las 
oublier. Mous voulons aussi démontrer 
qju* l'avion «et supérieur au dirigeable 
pour assurer le service postal. » 

L'eaval 
Quelques Instant* plus tard, voie! qu'ar

rivent Uermr», ktaïuoux a*, leurs oompa-
gains d* voyage. Apres un court entretien 
avec M. Couzinét. Us repartent pour con
sulter tes dernier* renseignement* metèo-
rolcsique* au poste du camp d'Istrea. Mais 
Os donnent auparavant l'ordre d* mettre 
las moteurs en """•K^ Il en est ainsi 
fait et tes trois moteurs se mettant * 
tourner au ralenti. • 

Une Heure passe encore , les aviateurs 
reviennent. Mermoa annonce : c Noua 
parions s. Les sept aviateurs prennent 
place. Le tonnerre des trois moteur» dé-
ehlr* l'air. On signe : les cale* sont anie-

a. s L'Jro-en-ctai > a* met en mouve
ment sur Ta grande piste goudronnée, mais 

'aa vitesse est insuffisant* et le vent l'em
porte vers la gauene. Alors on volt • L'Arc» 
en-Ciel * ralentir encore pour rebrousser 
chemin. Il revient a* remettre en piste et 
le tonnerre des moteurs s'aooélére, U par
court environ un Kilométra en 88 secon
dée et eecolle magnlilquement. Il est 
10 b. 1 m. 33 sec 3/6. L'avion disparaît 
rapidement vers le Nord-Ouest. 

"One zone de nuages et de pluie étant 
Signalée au-dessus de la région de Bar-
«•BDta* et d'Allcante. l'équipage Bossou-
tiet Busel a renoncé * prendre le départ 

jej détint de l'Espagne 
i Le trimoteur < Arc-en-Ciel » a survolé 

s» cap Creus. su Nord-Est de l'Espagne, a 
N h . 8 5 . 

A I* h. «T. U faisait connaître qu'il 
panaarvalt son vol vers Casablanca et 
enrvowut A ee moment Alicante. 

Aa tad de Tétooaa 
A 17 n. 30. i* trimoteur > Are-ea-Clal > 

a H i r l f aa position par 4°30 de latitude 
et 1B»3S d* longitude S 5 kilomètre* sud 
•d* Tétouan. Mermoz signalait rue la mar
es* de l'avion était contrariée par un vont 
Oéasot très fort. Le mécanicien Jnnsae 
utilisent le couloir intérieur, a remis en 
place la courroie d'huile du moteur droit. 

Sar Laracae 
A 1* n. 06. 1 avion trimoteur « Arc-en-

Oaal s survolait Laracbe. n était à ce mo
ment an communications ndiotélegraphl-
que* avec Casablanca qui lui communi
quait le temps au-delà de Dakar. 

Au-dessus de Casablanca 
L'avion trimoteur < Arc-en-ciel • a 

snrvoU Casablanca à 18 h. 47 
. Après avoir survolé l'aérodrome de 
Casablanca. l'Arc-en-Clel a poursuivi sa 
toute vers le 8ud. 

M. JEAMNENEY, 
réélu président du Sénat 

de rassemblée. Le scrutin est ouvert a 
15 h. 15. / 16 h , on ouvre le scrutin pour 
la nomination de* secrétaires et ques
teurs du Sénat, 

IL Jeanneney est élu président du 
Sénat par 364 voix sur 360 votant*. 

L'élection des vice-président» 
MM. Maurice Ordinaire. Lucien Hu

bert, Paul S transe. Cnmtnal. sont pro
clamés vice-présidents du Sénat pour 

Les secrétaires et qoestears élus 
MM. Le Gorgée. Rolland, .lamelin, 

Farjen, Unyer, Babin, Cheveye, Mori-
set et Provest-Domarchais sont procla
més secrétaire*. 

MM. Gallet, Mnessuilll et Labrons* 
•ont proclamés questeur* 

la défense da Blé 
Après une allocution du doyen d'âge. 

M Bergeron demande l'Inscription à 
l'ordre du jour du projet de 1 >* sur la 
défense du marché du tué. 

M. Mahtrn, vice-président de la com
mission des finances : c La commission 
doit se réunir demain pour examiner ce 
projet : si celui-ci est en état mardi, elle 
ne s'opposera pas à ce qu'il soit discute». 

La séance est levée à 18 h. T : doyen 
d'âge, en quittant le fauteuil, est calué 

Par les applaudissements prolongés de 
assemblée. 
Séance mardi 17 janvier. A 15 heure* 

M. FRANÇOIS-ALBERT 
RESTE PRESIDENT DU GROUPE 

RADICAL-SOCIALISTE 
Le groupe radical-socialiste s'est 

réuni hier matin, pour procéder au 
renouvellement de son bureau. M. 
Edouard Herriot n'assistant pas A la 
réunion. M. Marctaandeau * déclaré 
que l'ancien président du conseil ne 
poserait pas sa candidature s'il y «.trait 
un autre candidat. 

M. François-Albert, président sortant 
ayant alors annoncé qu'il ne m retirait 
pas. le groupe a procédé * l'élection, 
par acclamations. M. François-Albert a 
ainsi été réélu. 

Le groupe a procédé ensuite A la dési
gnation des autres membres de son 
Bureau. 

UNE LOTERIE NATIONALE POUR 
LES ANCIENS COMBATTANTS 
M. Louis Proust, président du comité 

républicain du commerce, de l'indu* 
trie et de l'agriculture, a déposé aujour
d'hui, sur le bureau de la Chambre, 
une proposition de résolution tendant 
A inviter le gouvernement A instituer 
une loterie nationale dr.tinée A fournir 
les ressources nécessaires au paiement 
des pensions attribuées aux victimes de 
la guerre, ainsi qu'au paiement de la 
retraite du combattant. 

LES CHEMINOTS RETRAITES 
REVENDIQUENT 

Des délégations autonomes des retrai
tés du P.-L.-M.. du Merd et de l'Etat, 
conduite par MM. Planchon et Dulln. 
ont été reçues par le ministre des tra
vaux publics et lui ont exposé leurs 
revendications relatives A la péréqua
tion des retraites, au respect des droits 
acquis, A la situation des cheminots des 
sones bombardées. 

Les fédérations ont marqué, an outre, 
leur solidarité avec leurs camandes 
des services actifs, concernant la r< in
tégration des révoqués. 

Les mêmes délégations ont été reçues, 
l'après-midi, au Palais-Bourbon, par le 
groupe de ?• fense des cheminots. 

DEUX SKIEURS ENSEVELIS 
PAR UNE AVALANCHE 

On annonce dlnnsbrucs, que deux 
skieurs munichois ont été o u e d j b par 
une avalanche de neige à Lenggries, près 
de 1» frontière austro-bavaroise. 

Des manifestation» 
ouvrière» 

te sont déroulées 
en Belgique, contre les 

nouveaux impôts 

Des meetings ont été organisés 
notamment à Monscron et une grève 

de Î4 heures a ea Ban nier 
(OS N0TRS RÉDACTION BfLQK) 

Le Gouvernement belge, qui a obtenu 
du Parlement les pleins pouvoir* jus
qu'au U Janvier, a édicté une sine de 
uteame* riacale*. qui ont soulevé de très 
notante* protestation- dans la classa ou
vrière, et notamment une taxe «us les 
salaires de 1 à 4 %. avec toutefois l'exo
nération d'un minimum vital, et sur
tout des impôts de consommation, no
tamment sur le café, le sucre, la marga
rine,- le vinaigre et sur de* produits de 
première nécessité comme les allumettes 
Il y a aussi des impôts sur le tabac, 
l'alcool, l'essence et le relèvement de la 
taxe de transmission. 

On prévolt que c l'Index number a sera 
de 10 points ce mols-cl et de 17 point* 
le mois prochain. 

La parti ouvrier a pri* la tète du mou
vement de protestation et a organisé dans 
tout U pays de nombreux meetings, no
tamment à Mouseron hier, meeting qui 
a réuni plusieurs millier* de personnes. 
Lundi k Oand, une manifestation A la
quelle ont participé des millier* de ma
nifestants, s'est déroulée dans les rues. 

Les ouvriers du Centre ont fait hier 
une grève de 34 heures pour protester 
oontre les projets gouvernementaux. 

Dana l'après-midi. Us ont manifesté. 
Quatre cortège* ont alllonné la région 
pour aboutir finalement à la Louviére 
oit un cortège, comme on en avait ja
mais vu, » parcouru les rues, n y avait 
de 36.000 * 30.000 manifestante. Trots 
meeting ont eu lieu La*)ournée s'est dé
roulée dan* le calme. Lee charbonnages 
avalent chômé au grand complet, sauf 
quelques centaines d'ouvriers qui sont 
restés au travail A Bois du Luc. Dans la 
métallurgl*. toutes les grands usines ont 
chômé, sauf quelques défections à l'usine 
Boel. La fabrique de faïencerie Keramta, 
à la Louviére. a chômé également ainsi 
que la Chocolaterle Ktvatta, A Bols 
d'Haine. II n'y a pas eu d'incident*, n 
e*t probable que tout le travail reprendra 
aujourd'hui, sauf si les patrons refusaient 
de rouvrir leurs portes. 

Le sou*, à Bruxelles, une grande mani
festation- socialiste a parcouru le* rues. 

L'EX-COMIIIS 
OEPERCEPTIOM 

DE SAINT AMAND 
AL'INSTRUCTIOH 

Follart aurait détoarné 18 .MI fr. 
Jeudi après-midi, Marius Follart, l'ex-

commis de perception à Saint-Amand, ré
cemment extradé de Belgique a la de
mande du Parquet de Valenctennee. a 
subi «on premier Interrogatoire sur le 
fond de raffaire qui le concerne. 

Follart a été extrait 4e la prison A 14 h. 
et a comparu devant M. Dejan de la Bâtie, 
juge, chargé de l'Instruction d* cette 
affaire 

L'inculpé était assisté d* son avocat. 
M' Maurice Fontaine, ancien bâtonnier. 

L'interrogatoire du prévenu dura jus
qu'à 17 heure* et U apparaît, dès mainte
nant que Follart. ne sera poursuivi que 
pour abus de confiance au préjudice de 
MU. Achille Mon val ; Jule* Hv-rwinn— et 
Félicien Robert. 

Le* élément* de* délit* d'escroquerie* 
et de faux en écriture* publiques ne se 
retrouvent pas dans les faits reprochés 
* Follart 

D'autre part. 11 résulte dé l'examen de 
ces faits que le montant des sommes dé-
-ournéea par Follart ne s'élèverait pae A 
un chiffre aussi élevé que les premières 
Indications semblaient l'établir. Au lieu 
de 60.000 francs, chiffre que l'on Indi
quait comme étant le montant de ses 
détournement», on indique maintenant 
celui de 10.000 francs. 

Follart affirme enfin que ses ressour
cée personnelles lui permettraient d* dé
sintéresser Intégralement ses victime*. 

Bon plus vif désir aérait de régler tout 
le monde er de réparer ainsi le préjudice 
qu'il a pu causer par se* agissements. 

M* Maurice Fontaine a d'ailleurs dé
claré qn'll allait s'y employer dès main
tenant. 

L'action publique suivra évidemment 
son cours, mais les créanciers ne per
draient rien. L'interrogatoire a pris fin 
A 17 heures et Follart a été reconduit A 
la Maison d'Arrêt. 

LliWISOlWElvfEIIT 
MYSTÉRIEUX DE LILLE 

<SUIT« OS LA PREMIERE • * • • ) 

Le* rapports furent adressés au Parquet 
de Lille et M. Glorian, juge d'instruction 
chargé de l'affaire, donna mission A 
SC Vieliedent médecin légiste, de faix* 
l'autopsie de U victime et d'examiner le* 
pièces A conviction qui avaient été sai
sies, c'est-à-dire la bouteille ayant con
tenu la préparation purgative, le paquet 
de * sei » et le verre dont s'était servi 
IL Maurice I.wgntnrt 

L'autopsie eut lieu mercredi, entre 11 
et 18 heures, dans un local de l'Hôpital de 
la Charité. 

n nous fut Impossible de connaître les 
premiers résultats*des études du médecin 
léglst*. 

Nouveaux troubles 
extrémiste» en Espagne 

Fusillades, barricades, attentats 
Le ministre de l'Intérieur espagnol a 

déclaré que certain* incidents s'étaient 
produits A Mira, dans la province de 
Cuenca. 

Des gréviste* voulaient par la violence 
obliger les ouvriers à abandonner le tra
vail. La force publique est Intervenue 
pour empêcher la coercition des mani
festant*, mais les grévistes tirèrent sur 
les gardes civiles qui ripostèrent. L'un 
des manifestants a été tué, deux autre* 
ont été blessé*. 

D'autre part, le ministre » fait savoir 
qu'A Cass-Vlejas, dans la province de 
Cadix un groupe d* gréviste* a blessé 
un sergent et un garde civil. 

Da* garde* d'assaut ont poursuivi les 
aura—surs, et l'on d'aux, au moment 
de se réfugier dans une maison, a fait 
volte face et a tiré sur un garde qui 
arrivait A s* hauteur, le tuant net. 

D* nombreux renfort* arrivèrent pour 
imnYeei la maison où s'étaient barrica
dés les rebelles. 

-flffff/t-ri un policier, levant 1* tête 
pour épauler son fusil, «ut le crâne fra
cassé d'une belle d* icvolrcr. 

On dut faire appel A un nouveau déta
chement de renfort pour prendre d'as
saut la maison où se retranchaient les 
agresseurs. 

D'autre part, on mande de Reus que 
des inconnus ont tenté de faire sauter 
avec de la dynamite trois pylônes métal
liques soutenant des cibles électrique* 
Deux des pylônes ont été à moitié démo
lis Sous ie troisième on a découvert dix-
sept cartouches de dynamite qui 
n'avaient pas éclaté. # • 

Un village a dû être repris 
par la force armée et l'on compte 

de nombreux tués et blesses 
Dans le village de Casas-Viejas, les 

révoltés se sont réfugiés dans une mai
son du village pour résister à la force 
publique qui voulait rétablir l'ordre. On 
garde civil blessé par les manifestants 
est tombé entre les mains de ces derniers 
et a été menacé de mort 

Le garde ayant conservé son revolver 
a pu se défendre Jusqu'à la dernière mi
nute. 

Le* gardes d'assaut et les gardes civils 
ont été obligés de détruire la maison 
A coups de grenades pour se rendre maî
tres de la situation. 

Dix-neuf révoltés ont été tués, cinq 
gardes de police ont été blessé* et «n 
tué. Des perquisitions ont été opérées 
dans le village et dans la totalité des 
maisons les armes les plus diverses ont 
été découverte* De nombreuses arresta
tions ont eu lieu. 

Le village se trouvant sur une hauteur 
a dû être attaqué par la force publique 
sur plusieurs points et on ignore encore 
le détail exact des pertes. 

LA TERRE A TREMBLÉ 
EN AUSTRALIE 

L'observatoire de Bivervtew d enre
gistré, jeudi A 6 h 12. un séisme parti
culièrement violent, qui a duré une mi
nute On signale que plusieurs Immeu
bles ont été légèrement endommagés à 
Goulbum et Yass (Nouvelles-Galles du 
Sud). 

CINQ ENFANTS BLESS& 
PAR L'EXPLOSION D'UN OBUS 

A VILLERS-BRETONNEUX 
M. Lutin, agriculteur, avait invité las 

chômeurs de VUlers- Bretonneux. à couper 
de* branches morte* dan* une propriété 
qu'il possède sur la route de Corble. 

Dans l'après-midi d'hier, ver* 18 h., un 
obus qui se trouvait enterré dans le sol 
A un erfdrolt où on avait allumé du feu 
pour brûler des débris de végétaux, de 
feuilles morte*, a fait explosion et a blessé 
cinq enfahts. 

Les gendarmes de la localité accourus 
sur les lieux avec les habitants du quar
tier s'empressèrent pré* des petit** victi
mes. Un enfant de 11 ans, Raynald Fossé, 
fut transporté chez le docteur Vendevllle 
qui constata de* blessure* a la figure et 
aux malnB. Comme son état n'était pas 
grave. U fut reconduit ches ses parent*. 
Quatre autre* petit* blessé* furent trans
portés a Amiens dans l'cutomoblle d'un 
négociant en grains d'Albert. Le jeune 
Marcel tamla*e. 10 ans, avait plusieurs 
plaies aux jambe* et au ventre ; son frè
re Boger. 8 an*, plusieurs biaasuras dont 
une très grave A la tète. On craint même 
une fracture du crâne . Kléber Dargent 
U ans. a le tibia droit fracturé et un* 
plaie profonde au baa-ventre ; Lucien 
Fossé, 8 ans 1/2, des plaies superficielle* 
* rorellie droite et aux marne. La* quatre 
petite blessés ont été conservés en traite
ment a l'Hôtel-Dieu d'Amiens. Leur* jour* 
ne sont pas en danger. 

UN ACCIDENT MORTEL 
A U FOSSE 3 DES MINES 

DE MARLES, A AUCHEL 
Un grave accident mortel s'est pro

duit dans la matinée d'hier au fond de 
la fosse N* 8 des Mu»** d* Maris* A 
Auahel. 

Le mineur polonais Adam BM* fut 
grièvement blessé aa ooura de eon tra
vail, remonté Immédiatement au jour «t 
succomba peu après. 

La malheureux ou. ir demeurait à 
Marlea-laa-Minea où son corps a été re
conduit. 

COMMUNICATIONS 
TÉLÉPHONIQUES VERS 

SAINT-OMER 
Dans le but d'établir plus rapidement 

certaines communications interurbai
nes, l'Administration des P- T. T. met 
en service, à partir d'aujourd'hui, pour 
les abonnés des centres de Lille, Rou-
balx, TouTceinq. La Madeleine et Hau-
bourdin. l'exploitation trafic direct 

-puur : 1» Saint-Omer même ; 2" les 
bureaux de la circonscription de Saint-
Omer, A savoir : Arques, Bayenfrbem. 
RiendecqUt'3. Boisdinfrhem, Eperloc-
ques. Faubourg de Lyzol. Kaubourcr da 
Haut Pont. Fauuuemberjrues. Lumbres. 
Moringhem, Morelle. Saint.Martin-au-
l.aert, Salpeirwick, Serq-ues. Tatinghem, 
Tilques, Wardrecques, Wisemes, Zu-
dausque. 

Les abonnés des centres de Lille, 
Rouhaix. Tourcoing. La Madeleine et 
Haubonrdln, sont donc nrles à nartir de 
ce rmt'n. de itemnnder leurs communi
cations vers Saint-Omer et les bureaux 
de la circonscription de Saint-Omer 
sou» la forme : 

« Saint-Omer direct ». 
et non plus « l'inter pour St-Om«r a. 

Les abonnés de Mlle reliés è l'auto
matique composeront le « chiffre 1S ». 
et non plus le • chiffre 10 ». 

UNE TRIPLE NAISSANCE 
A BRUAY-EN-ART01S 

U,-c triple naissance vient, de nou
veau, de se produire à Bruay-en-Artois 
dans la famille d'un ouvrier peintre, 
de nationalité italienne, M. verenlni 
Armand, demeurant l, rue Bonnet. 

Les trois enfants, nés à six mois, 
ne vécurent que cinq heures. L'état 
de la maman est satisfaisant. 

NOTRE CONCOURS 
• a ^ ^ — • ^ ^ ^ ^ a a a m e a . 

P E U PLUS BELLE 

HISTOIRE :: :::::: 

4.000 PRIX Taïaut 310.000 FR. 

Liste des lauréats 

3.117e. — Mlle DENNEDÙN Odette, roè 
J.-B. Oérnent, 67, A THUaéMWIL. 

3.118e. - Mm* LTJSNARD L*or*. TAIU» 
a Ohesquière. A L x^-LBxVLAjOSOx-

341»e. — Mlle J A M I N «mon*, rat B|é-
rtot, 13. A MONS-EN-BAJrtŒDl* 

3.120e — AL PENIN Chartes, me des 
Stations, 177. A ULLS. 

3.131e. — M DECUBLER JataxoeL me 
de Wasemmes. 112, a LILLE. 

*3.122e. — aime VANEECKOUT MATle, 
rue de Gand. 546. A TOCTRCOIMO. 

3.123e. — Mme STAEDTSBADEK BUsa, 
rue Ma Campagne, 36. WATTRELOS 

3.124e. — M. WATTRELOS Louis, rue 
Henri Ghesquières, 31 à RONCHIN-
LEZ-LILLE. 

3.125e — Mlle LBLIEVKE Paulette, me 
du Havre. 5. A MLLE 

3436e. — M ROUSSEL Marcel, m* de 
Strasbourg. 11. A ARMENTTEREB. 

3.127e. — Mme DUJARDIN-ROUSSEL, 
rue de Valmy. 10, A TOURCOING. 

3.13Se. — M VAKDECASTEELE Gaston, 
rue Jules Guesde, 3, * HEM. 

3.129e. — M. READY Eugène père, ru* du 
Haut Village, 22, à WASQUEHAL. 

3.130e. — Mme MONTAGNIER Gilberte, 
me Wiln. 36. A ROUBAIX. 

3031* — Mme CARPENTIER Marié, 11, 
Pav. de repinette, A MARQUETTE. 

3.133e. — Mme DELEMAR-DUQUÏ8KE, 
rue des Pénitentes, 3 bis, A T.rtJiT, 

Le dernier lauréat a dorme le ébattre 
de 39.6*6 comme réponse A 1* question 
subsidiaire ; différence avec «3.4*7, 
nombre de concurrents ayant donné la 
liste gagnante : 4.481. 

lire demain, la suite ie la Ksfe 
des 4.000 heureux gagnants. 

Mlle Berthe LEGRAND, 
gui acheta le produit pharmaceutique 

Hier. M. Vieliedent a continue l'exa
men des viscères qu'il avait prélevé* la 
veille. H ne nous sera permis d'informer 
nos lecteurs des conclusions du médecin 
légiste que lorsque celui-ci aura minutieu
sement et longuement étudié si les matiè
res prélevée* contiennent un toxique 
quelconque. 

On sait également que le paarmacien 
que nous avons Interviewé mercredi, pré
tend ne pas s'être trompé et avoir délivré 
du sulfate de magnési' ainsi que la 
Jeune Berthe le lui avait demande. 

Pauline, $œur da défunt, 
a failli absorber le-même 

produit pharmaceutique 
Nous nous sommes rendu hier matin 

au domicile du défunt, où nous avons 
rencontre la famille réunie au complet 
et, comme on le pense, dans la plus 
grande consternation. 

n s'agit d'une pauvre famille d'ou
vriers dont, nous l'avons relaté. Maurice 
était précisément le soutien. On juge du 
désespoir qu'a causé cette mort prématu
rée, entourée de circonstances si tragi
ques. 

Berthe, la soeur cadette, qui acheta le 
c produit ». est alitée, fiévreuse, et délire 
fréquemment. La mort de son frère l'a 
consternée. 

Pauline, ramée, nous a confié : < Di
manche soir, lorsque mon frère absorba 
son purgatif, l'eus un instant l'envie de 
l'imiter et j'allais le faire, lorsqu'il me 
dit : N'en fais rien, cette purge est ter
riblement mauvaise, c'est trop fort pour 
une Jeune fille. 

» Quand Je pense que Je lui dois peut-
être la vie, J'en frémis encore. 

» Je dois également vous dire, ajouta 
la Jeune fille, que mon frère avait l'habi
tude de purger de temps en temps et 
qu'il le faisait chaque fols avec du « sel 
anglais >. Je ne puis mieux comparer ce 
produit, quant A son aspect, qu'à du su
cre cristalisé ; or, oe qu'a absorbé mon 
frère avait une couleur blanc pale et res
semblait plutôt A de l'amidon. Toutes ces 
remarques que Je fais maintenant. Je n'y 
ai malheureusement pas pensé à ce mo-
ment-lA I ». 

Les funérailles da défont 
Ajoutons que les funérailles de la vic

time auront Heu aujourd'hui. 
La levée du corps aura lieu à 13 h. 45 

à l'Hôpital de la Charité et l'inhumation 
à 14 heures, au Cimetière du Sud. 

UN MARIN BRETON 
S'EST PENDU AU « VIOLON n 

DE BOULOGNE-SUR-MER 
Nous avons signalé hier l'arrestation a 

Boulogne-sur-Mer d'un malin breton 
nommé Gabriel Denlel, né en 1894 * St-
afahu-du-Conquet qui, au cours de la 
marée a bord de 1 c Adlne », avait porté 
plusieurs coup* de couteau au second mé
canicien François Ogés. 

Oemel fut appréhendé dés le retour au 
port par l'agent spécial "Plan, lequel le 
conduisit au violon, où 'e policier prit 
bien soin d'éliminer toutes choses suscep
tibles de permettre à Denlel un suicide. 
Notamment il lai enleva «e* bretelles et 
ses cordons de Bouliers. 

Denlel passa tranquillement la nuit aux 
côtes d'un Ivrogne et se leva ver* 8 b»aé-
du matin L'agent Delnord lrperçut alors 
attendant son tour de sortie. 

Quand le moment arriva. 11 était prés 
de 10 h., l'agent Delnord alla chercher 
Denlel : celui-el lui tournait le dos. 

L'agent appela : personne ne répondit 
e- pour oauae : Denlel ae servant de aa 
couverture, s'en était fait une corde, avait 
fait un nœud coulant et s'était pendu. 

Le docteur Fourmentln. médecin-légis
te, vers midi, vint constater le décès. L* 
corps de Denlel a été conduit S la Morgue. 

(SUIT* • • LA PREMIERS * • * • * ) 
3.059e — Mme GILLON Thérèse, cité 

Ouvrière, 8. à HAUBOURDIN. 
3.060e- — M. MULLIER Louis, me de 

Carvln. 15, A T.TT.T.*! 
3.061e. — Mme ROGER Juliette, me du 

Dronckaert, 142, A RONCQ. 
3.062e. — M. VANDEKERKOVE Gustave, 

me Pierre Cateau, 45, WATTRELOS. 
3463e. — Mme DEPUELS Irma, impasse 

Lavoisier, 11. A WASQUEHAL. 
3464e. — Mme GERMAIN Nelly. 1, me 

Victor Hugo, A LANNOY 
3X»e. — Mme VANDETONTKYNE Ger

maine, rue de la Vallée, 183, A HEM. 
3.066e. — Mme GOSSEYE, 1. me Jules 

Guesde. A HEM. 
3.667e. — M. LEFEBVRE Eugène, rue 

Marcelin Krebs, 45, à HELLEMMES. 
3.068e — M DUMOULIN Germain, me 

d'Hem, 29. A FLERS. 
3.069e. t - M LECLABART André, me 

Bel Air, 28, à RONCHIN. • 
3.070e. — M. CHOSSCHE Jules, 17, rue 

Lesage-Senault, A TiTT.l.K. 
3071e. — M. LECQ Maurice, rue de Bou-

VtneS. 47, A GRAND-RONCHIN. 
3.073«. — M. LAGRANGE Julien, rue de* 

Bons-Enfants. 1, A HÉNIN-LIËTARD 
3478e — M VANVESEMAEL Jean, m* 

du Mont-A-Leux. 5. A WATTRELOS. 
3074e. — M. DELATTRE Kléber, rue des 

Moulins de Garence, 2. A T-TT.T.E: 
S.T175e. — M DEVYNCK André, me Blé-

riot, 60, à WATTRELOS 
3.076e. — M MONVOISIN Victor, ru* 

du Plouich. 184, A MARCQ-EN-
BARŒUL. 

3.077e. — M MORTVAL Maurice, rue du 
Moulin. 1M. A MOUCHIN. 

3.078e. — M. MAGINIER Léon, rue d* 
Cassel. 65, A LILLE. 

3.079e. — M. LEGROUX Floride, me des 
Clycines, 10, A MËRIC0URT-80US-
LENS. 

3.060e. — M. HORNEZ Louis. 14, rue de 
Courmont, A TrUIiff. 

3.081e. — Mme VANHELSTRAETE Plo-
rine, rue de la Conférence, 30, A 
ROUBAIX. 

3063e. — M DECAMPS Louis, rue d'Her-
bometa, A NOMAIN. 

3083e. — M CACAN Maurice, avenue 
POttier, 75. A LAMBERSART. 

3084e. — M DUCAMP Henri. 15, rue 
Esquermoiae, A THUMESNTL. 

3.085e. — M. DESPLANQUES Marcel, 37. 
rue Neuve, A LOMME. 

3.086e. — Mlle HA Y ART Madeleine, me 
du Gauquier, 50 10, a WATTRELOS. 

3.087e. — Mlle BEUGNÎER Adolphlne. 
rue de Thumesnil, 27, A LILLE. 

3068e. — Mme COPPEYE Jeanne, rue 
Victor Hugo. 13, A SAINT-ANDRE. 

3.089e. — Mme LECLEROQ Marguerite, 
ru* Philippe-Auguste, 12, ROUBAIX. 

3.091e. — M. PICAVET Auguste, 103, rue 
d'Isly, à ROUBAIX. 

3491e — Mme PYOTTE Blanche, 3, me 
Salome. à FIVES-LILLE. 

3403e. — M. MASURE Isidore, me Pas
teur, 76. A HEM 

3493e. — M. COMPDAER Etienne, che
min des Dames, 44. A LIN8ELLES. 

3.094e. — Mlle COMPAGNON Paulette, 
rue de Lannoy, 4 ter, A RECUEIL-
ANNAPPES. 

3.095e. — M. HERCHEUSE François, xue 
de Leers, à NYS. 

3.096e — M FOURLEGNIE Pierre, m* 
Marceau, 2, à LEERS. 

3.097e. — M. STOFFEL CélesUn, me des 
Chalets, 4. A RONCQ (Blanc-Four). 

3.098e. — aime DEKINDT Marie. 83, rue 
Léon Trulin, à LA MADELEINE. 

3.099e. — M. BLANQUART Arthur, me 
Nationale, à ANNŒULLIN. 

3 4*teW~23MA I£S^GO U i a , ™ *•* DE L'A. DES MUTILÉS DES YEUX 
3.101e. — M. SIX Léon, me U Forgette, I i „^, s , mutilés des yeux du Nord sont 

A. omr<sNnv qrni nFrrr v invités à assister à la réunion de 
s i o a t ^ S m , ^ r A t m R ^ L R „ « I I , : projMjrande mil aura lieu le dimanche 
3.102e. — Mme CAUDRELIER Rosalie, \5 janvier, à 15 h., au Café du Com

me de Carvln, 3. à ANNOSULLIN. ! merce. en fare de la gare de Lan*. 
3.103e — M COUTURIER Edgard. rue ; Adhésions, propagande, paiement des 

de Lannoy, 74, A LYS-LEZ-LANNOY. i cotisations de 1933 ; mesures a pren. 
3.104e. — M HOOGERRYS Eliodore, rue ' l r e devant les projets du gouverne-

Les gagnants peuvent l l l i s i 
leurs prix dans les bureaux da 
« RÉVEIL DU NORD », 186, rue 
de Paris, à LILLE.-

Rappelons, à ce sujet, le texte 
de l'article 7 du Règlement, di
sant : 

* La liste des prix affecté* «a 
présent concours représente un* 
valeur de 310.000 francs. 

» La liste des gagnants sera 
publiée dans les colonnes du 
* REVEIL DU NORD » et d* 
* L'EGALITE DE ROUBAIX-
TOURCOING ». 

» Dés la publication des noms, 
les gagnants pourront se présen
ter A notre siège social, 186, rue 
de Paris, A T.TT.T.T; 0 Ù Ils pour
ront retirer leurs lots. Les ga
gnants auront, naturellement^ A 
Justifier de leur Identité lors du 
retrait de leurs prix. Les frai* 
d'envoi seront à la charge des 
gagnants qui demanderont l'ex
pédition de leurs prix ». 

Les lauréats pourront également 
retirer leurs prix tous les dimanches 
de 9 heures à midi. 

A CLAIRFONTAINE ON VA FÊTER 
LE 104° ANNIVERSAIRE 

DE M"' DESSERIES 
Clalrfontalne, petite localité de 700 ha

bitants du canton de La Capelle, t'apprê
te h. fêter le 104e anniversaire de Mme 
Vve Dessertes, née Bachelard Eugénie-
Stéphanie. , 

La plus que centenaire naquit A Clair-
fontaine, le 19 Janvier 1839. Eli* 
le 22 Janvier 1854 U. Louls-Jean-Baptiata 
Dessertes, qui décéda le 9 décembre 1SS1. 

Depula cette époque, la vénérable fem
me * vécu chez ses enfants puis ches ees 
petits-enfante. 

Elle est en excellente aant* et, quand 
!1 fait beau, elle effectue sa petite pro
menade ; elle volt encore bien clair et lit 
•on journal ; U n'y a que sa mémoire qui 
a* trouve quelque peu défaillant*. 

Une petite fête familiale réunira 1* 19 
Janvier prochain, les enfanta. petit»-en-
fants et arrtère-petlts-enfants d* MBM 
Vv* Dessertes. i 

UNE RÉUNION A LENS 
DU GROUPE DU NORD 

Etienne Dolet. 90. A 
3 105e. — Mme VANDEKERCKOVE Ga-

brielle. rue de l'Abbé Lemire, 43, A 
TOURCOING. 

3.106e. — Mme VANDEMOEGHE Marie, 
rue Ampère. 5, A TOURCOING. 

3.107e. — M DELEMASURE Loin*, rue 
de Nantes, 2, A TOURCOING. 

3.108e. — Mme Vve SAINT-QUENTTN, 
rue Droulers, 350. A CHERENG. 

3.109e. — M STAHL Louis, avenue Ado-
phe Gheeraert, 148, à MALO-LES-
BAINS. . 

3J10e. — M. LECLUSE Gaston, 71, me 
François Masure], à MOUVAUX. 

3.111e. — M. DENOLF André, rue Jean 
Jaurès. 35, à MARCQ-EN-BAROÎUL. 

3.112e. — Mme MEQUIGNION GabrieUe. 
rue Em. Combes, A DON-SAINGHIN 

3.113e. — M. PILLS Michel, rue Mira
beau, 86. A CROIX. 

3.114e. — M DESCATOIRE Paul, rue 
Victor Allard. 10. A LOMME. 

3.115e. — M» DE WI'l'l'E François, rue 
Ternaux, 16. A ROUBAIX. 

3.116e. — M. SOURIS Albert, 19, me de 
Toufflers, A LYS-LEZ-LANNOY. 

ment ; causerie par M. LanRlois, 
sident de la section régionale. pre-

ECHOS 
et CARNET 

CALENDRIER. — Vendredi I I février tan. 
— Soleil : lever. 7 . 43 ; coucher le h. n ; 
Lune i lever, 18 h. 6 ; coucher. 8 h. M. 

Aujourd'hui ; Baptême da N.-s ; Demain; 
Salnt-Hilalra. 

METEOROLOGIE. - Station *• UN*, mm 
Observations faites le lî Janvier U83, à M fe. : 
naromètrs : "66 mm. S ; bausse depuis la 
veille, à 18 h. : 0 mm. 8 ; Thermomètre • 
Fronde : 3 3 ; Mlnlma : 3.0 ; Maxim* : 
4J , Etat hygrométrique : M : Hauteur 
deau tombée depuis la veille, à 18 h. : 
1 mm G ; Direction du vent Sud ; Fore*-, 
faible i Directlou des nuages : Pas d'obser
vation : Etat dn ciel : couvert -. Temps pro
bable pour vendredi : un peu frai* 1 bru
meux. 

PREVISIONS DE L'OFFIOE NATIONAL,-
Résion Nord. — Temps médiocre ; de) hre-
DMUX ; trots quarts couvert avec enelquss 
faibles pluies éparses •-» Vent an t^TTir 
Nord-Ouest s'orientant \ Ouest. — IfinV 
mum da température sans " 
celui de la nuit précédente. 

6IWJIII afTI'Ht DTJ U JArfvTBS S**. 

HT 
par George* O H N E T 

da* r*4itli*to*ts Préeedeeils 

ta immmatr SéUm liuno a réuni dans 
la erx*r <f Honneur d* ton château d* la 
Ckmwrotttre. an certain nombre d'amis 
OUt vont partiaper à M «rrottde serfs* 
l j HHHIII Se trouvent rassembles. Us-
Mur NMno. Htts du tmanetet. une foHe 

Mme dei PéruL lé prince de Fon 
Gaston Francfort, le comte de 

ete.~ Usiner '" ., ***r Pért. 
mut mi veuf, et est adorés de 6*1 «Je a 
éU extrêmement bien élevée par as 90*-

w a l i hltu Fnmmroer. 
Usther avait pour amie ta iode veuve 

Uanuem dm Péral. elle éfrouwatt pour 
m ieune femme une affection vrotonde. 
Aussi ressentit-elle un vif chagrin te 
émmadeUe tapèrent que son amie était 
m mettre**» <té mm père 

L'ancien propriétaire du château de 
ta ChevroUère. le marquis Oément de 
font-Croix r/trt, ruiné, a d* lendre sa 
mMs propriété à SéUm Nuno. • uo—erpe 
tt* JoatB de quarante hectares et «* fOm 
mttâf e* U habits durant toute ren-

. née. vivant de sm mets*** rromsi, put-
mtmné d> chaste et de pêche. 

n était sincère en partant ainsi : il se 
Jugeait heureux. Ce qui contribuait A 
son bonheur, dans une large mesure, 
c'est que la Chevrollère ne trouvait pas 
d'acquéreur. La bande noire, qui avait 
fait une bonne affaire n achetant, vou
lait en faire une meilleure encore en 
énorme* Au lieu de morceler la propriété 
et d* 1» détailler, pai petits U'ts, aux 
riverain», elle avait arrondi le domaine 
d'un* ferme de cent hectares et de 
soixante hectares de bois, et constitué 
ainsi une r?rr* vraiment princiere. Le 
prix demandé montait à deux millions 
cinq cent mille franc et ne paialssalt 
pas trop exhorbitant Mais qui. dans 
ce temps d'amoindrissement des gran
des fortunes saatrimoniales, A l'heure 
où l* noblesse, épuisée d'avoir voulu 
soutenir son train sans Jamais augmen
ter ses ressources, est à peu pré rainée, 
qui pouvait acheter la ChevroUère T Un 
nabab étranger, quelque industriel fraî
chement enrichi -u ui brasseur de 
grandes tffatre* Il n'était r*>mt facile 
à dénicher l'oiseau doré qui se laisserait 
tirer une plume de T'He par ces esttms-
bles aiarehands de bien*, et 1* ehAteau 
demeurait invendu Mais les fermes rap
portaient trois pou- cent, les coupes ai 
bois s'adjugeaient facilement, et 11 n'y 
avait pas péril en * demeure. 

Cependant. Clément ne passait Jamais 
devant le* fenêtres de son ancienne 
habitation s-tns avoir un petit frisson 
Joyeux su cœur, en voyant es perslennes 
closes et le château comme mort d'avoir 

perdu son seigneur, n er avait d* la 
reconnaissance aux chose*, et il aimait 
plus tendrement ces terres, ces bois, 
parcourus dès l'enfance, et semblant 
être affectionnés t lui au point de ne 
vouloir point plaire A un autre Un soir 
de février qui! rentrait de la chasse. 
A la brune, avec deux bécass** dans la 
poche de sa veste, en débouchant sur la 
route de Preclgny A l'orée d'un bols 
appartenant A la commune, sa chienne 
Meta, qui marchait devant lui. s'arrêta 
et donna de la voix. Clément regarda 
autour de lui, et ses yeux distinguèrent 
une forme noire.accroupie auprès d'une 
cépée n devina ur affûteur attendant 
un lièvre A la sortie du taillis et s'avan
ça pour voir A <qui 11 avait affaira. A 
son approche, l'homme, qui avait aussi 
bonne vue que lui, se dressa. Jeta son 
fusil en bandoulière sur son épaule, et 
marcha A travers un petit pré vers ta 
route. TI était maintenant reconnalssa-
ble. 

» Ah l c'est toi. Briffant ?. dtu. 1* 
marquis. Je t'ai dérangé, mon «arçon. 
La place est bonne.. 

— Vnus ne m'aves pas dérangé, mon
sieur Clément répondit le braconnier 
Je vous entendais venir sur la route. 
J'avais reconnu votre pas ; si J'avais 
voulu ne pas être vu. Je me serais mis 
a psst ventre.. 

— Est-ce que tu as quelque chose a 
me dire ? 

— Oui^en , quelque chose de consé
quent et qui vous touche de près, s i mot 

aussi sauf votre respect.. Tantôt, au 
marché de Lagny, le notaire de CheHes 
a annoncé que la Chevrollère était 
vendue. 

Si maître de lui que fut Pont-Croix, fl 
tressaillit A ce coup inattendu et, pen
dant un Instant U demeura silenrletiT, 
l'esprit troublé, comme sous la menace 
d'un grand malheur. 

— n paraîtrait continua le braconnier, 
que tes marchands de biens auraient 
mls'la main sur un grand banquier de 
Paris qui leur donne le prix.. Voilà qui 
va changer diablement le pays. La rheiss 
n'y sera plus aussi libre que par I* 
passé : car vous, - monsieur clément, 
vous n'avez Jamais tourmenté les brave* 
«arçons qui venaient tirer un coup d* 
fusil sur vos limites... Et le* garde* 
depuis la vente du domaine, n'étaient 
pas très durs dans leurs services... Bah t 
on trouvera tout de même de la plume 
et du poli et la Coaunanderie sera tou
jours le. sarde-manger *'e la Chevro
Uère. 

Un coup de sifflet se fit entendre A 
trois ou quatre cents mètres de la pisés 
où les deux hommes causaient 

— Ah ! c'est Rahasson qui m'appelle, 
dit Briffaut M aura aperçu de* faisans 
au brancher Nous allons descendre les 
comètes 

— Tu rhume» avec Bshasson T dit 
Pont-Croix er. sortent avec effort de sa 
torpeur Tu as tort c'est un méchant 
drôle... Il ne braconne pas qu'au fusil ; 
il met des collets, et il est homss* *> 

faire un mauvais coup-. Toi, tu es un 
bon garçon... Je t'ai vu au feu quand 
nous étions dans la mobile... Et te voilà 
le compère d'un chenapan ?.. 

— Je sais bien, monsieur Clément, 
répondit Briffaut en se grattan. la tête 
avec embarras, ma mère m'a déjà répété 
tout ça.. Cest vrai Mais, vous savez, 
c'est difficile de se mettre à la manque.. 
On vit porte à porte, on se rencontre» 
f Viens-tu ?... > On s peur de faire la 
bégueule. On y va. e t de fil en aiguille. 
on est camaro.. 

— Tu n'as qu'à chasser seulement 
dans le Jour, le communal est grand... 
Tu n'y rencontreras pas Rabasson. il ne 
travaille que <e soleil couché. 

— Oui, sans doute, mais l'affût, voyex-
vou* quand on a mordu à ça, on ne peut 
plus s'en passer... n n'y a rien de pa
reil !... Entendre un lièvre ou un che
vreuil qui vous arrive», sous. bols, qui 
s'arrête A la bordure, qui s'arrête avant 
de sauter au gagnage... l'ajuster là... 
puis le voir rouler sur l'herbe... Cest te 
plaisir le plus grand qu'il y ait au 
monde l 

— Tu es un pwssinriné I... Tu finiras 
de travers. 

— On 1 non ! monsieur Clément. Mot 
Je ne lèverais pas te petit doigt sur un 
homme, vous savea... Te ne sais tuer que 
le gibier l 

Un autre coup de sifflet plus strident, 
comme impatienté, retentit sou* bol*. 

Briffaut sauta le fossé, et retirant sa 
casquette : 

— Bonsoir monsieur Clément, voilà 
l'autre qui se lasse» 

— Va te coucher, Briffaut, tu feras 
mieux.. 

Le braconnier disparut dans l'obscu
rité grandissante, et Pont-Croix continua 
son chemin n ne marchait plus du mê
me pas allègre. Un lourd fardeau s'était 
abattu sur lui, rompant le ressort d* 
son énergie. D allait la tête penchée, 
dans un accablement douloureux, La 
ChevroUère vendue 1 C'était le dernier 
lien qui le rattachait au passé, brutale
ment rompu. Tant que le château était 
demeuré vide. Il n'avait pas eu le senti-
ment de SA dépossession absolue. Pour 
la première fols, en apprenant qu'un 
propriétaire unique dont on saurait le 
nom, qui île serait pas impersonnel, com
me la bande noire, s'installerait ches 
lui. U sentit au cœur un déchirement II 
lui sembla que c'était seulement à pré
sent que la Chevrollère ne lui apparte
nait plus. 

n dîna mal, au grand émoi de Mlle 
Constance, à qui les plats revinrent à 
peine touché* et qui interrogea anxieu
sement Célestin. Mais Pont-Croix n'avait 
pas prononcé une parole, et le fidèle 
serviteur ne put pas renseigner I* cuku-
nlère. lSVmsieur n'était pas mi«'«̂ T>. il 
rjaraissalt seulement préoccupé. Cuémsnt 
passa la soirée à se promener dans son 
cabinet aa fumant et su ressassant les 

idées les plus pénible* n se gourrn—ndn 
durement d'avoir commis cette fon* «Je 
vouloir augmenter par la spéculation la 
fortune que son père lui avait laisse* 
Un Pont-Croix embarqué dans des négo
ciations de Bourse, mani*.nt des titres. 
tripotant des cours de valeurs, suivant 
la hausse et ta baisse avec someltude. 
n'était-ce point pitié ? Et tout osas pour 
aboutir à quoi ? A la belle ruine. La 
belle campagne et intelligemment con
duite ! Des gens du monde vouloir lutter 
avec les gros bonnets de la finance t.. 
Pouvaient-Us payer trop cher leur pré
somption? 

Pendant un temps Ils avaient otu 
triompher. Le Syndicat de* "nnriiiUi 1. 
qui luttait contre eux, dirigé par Sé_sr> 
Nuno, les Oppenhelmer, les Goidstetn. 
avait on Instant été en rtrtl 1 este »--)<. 
ces gens-là étaient trop riches, trop habi
les, trop puissants, pour qu'on pût trios*-
pher d'eux, et la dernière »— tifn* avait 
assuré leur triomphe Us avalent rat
trapé leurs pertes d'abord, et enfin. 
recuelUi les dépouilles d* leurs adver
saires. Les gens du monde étalent à plat 
et les financière s'arrondissaient avec 
orgueil Les Oppenhermer avaient aervttf 
en bloc l'écurie de courses du dus dé 
Bllgny, les OoMsteln avaient repris le 
bateau qui avait coûté dix-huit cent 
mille francs, sur chantier, en ftnglstisiiL 
et qui était un exceptionnel 

U 


